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LES DRAMES INCONNUS
TROISIÈME PARTIE - LA PORTUNE DES FAUSTOL Ses complices n'eurent pas le temps de trouver le bon tour

X. ~à jouer au chevalier, car ce fut lui ýqui poussa enfin la, dernière
botte.

-L'interrogatoire de Mme Perrier me suffit, répondit le Un soir, après dîner, chez le docteur, comme de Saint-.
commissaire, qui salua pour prendre congé. itasse se trouvait dans un coin du salon avec Perrier et de

-Ouf!1 j'en reviens 0 z fl' Jozêres bien loin de CJa
de loin 1 pensa le doc - - ~ " ' duchet et de la Pillo's
tour cn le regardant s'é.- i ~ ;I I' qui ne pouvaient pAsen
loigner. 'î*I jjLj tendr-e, il poussti un gro

-Enfoncée la police! k1iiu.I I Oupir, après avoir avalé
s'écria la veuve Pillois ý ll un petit verre d' zecel-

ii ise touvat chz lelente cau-de-vie que vo.
docteur ainsi que de Jo- 

'tit de lui verser l'cx-
zôro. ~IIJ~~ ~procureur

-Etes-vous bien cer- i IJ r N la trouvc z-vous
tain que l'autorité judi- i-d vorefoût? 11i

ciir at ennclàto. stpas d otre nt elle 
te nouvelle recherche ? I Ii près de vingt-eifi nq
demanda le médecin nmé- 1dmad'l otxu iaIgede se douter à. qiel iè iîifin à son gnrI"i einal o titiale,

quand, ileqnestjour lé feu.
apr-C'eitsjentreearlèpert.

-Rien de plus cer- eqej a, eoàt
tain, répondit de Jozé- Ilque-j soupire, dit le

-Par pruecpr 1 lente. Cette liqueii-'ni'a'

posa la Cardoze, je suis fatpne"-ênfl..
d'avis qu'il faudra bien q& euôetg u
veiller à ce que tout ce votre fille, et'qu'il va fal-
qui peut servir à écrirelÎbinÔ are.
plumes, crayons, encre,Leidcn'tto
papier, ne traîne plus à gendre échangèrent un,
portée de Mme Perrier. r(gatà. Le mêmeu pres-
Il faut qu'elle n'ait Plus sentitisent t'enait de les
les moyens de satisfaire,__________________ avertir que le eliantigti

à l'veni, samani dandu piqtse-assiètte allait
gereuse pour nous d'é- ~pioocrsndne
crire ses affaires aux au-~ mot, imposer sa s;uprômae'
tres. ________ . iiiè e é
-Bonne idée 1 fit 'Ïiiè réHolutions,....

gaiement la Bédache. A 0. e fracas ne doit pas réjouir le moribond, fit leportier eni reposant -son verre. ret euant."C's
mstranquilles de ce côté, il faut un peu songer au de Saint- L'heure des-comptes avait sonné.

Dutasse. Trouvez un bon tour à lui jouer et j'en serai de tout Perrier'fi t appel à tout son calme, et, souriant, il répondit
cou.J'ai une revanche à prendre avec le gredin qui m'a extor- d'uie vi qui ne trahissait aucun émoi:qu asignature. -Le marier ? mais il me semble qu'il est encore bien jeunie.Ela Pilis partit guillerette et aux anges de n'avoir plus -Mais non, mais non, fit de Sainàt-Datasse. ' l4ln se mairit

àredouter cette terrible curiosité de la police qui la faisait suer jeune, on a le plaisir de voir grandir ses eufants..et'puilsquand
depeur.
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